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De dimanche en dimanche, à la lumière du ressuscité
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À la source des eaux vives
conduis-nous, berger divin ;
dis les mots qui font revivre,
ta Parole est notre pain.
À la source des eaux vives
GX 53-78 -  Signes Musiques n°102
Auteur : Claude Bernard / Compositeur : Jean-Pascal Hervy


AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
Comme chaque dimanche, les trois textes peuvent nous aider à entrer dans la richesse de l’Écriture : ici pour nous dire que tout au long de l’histoire le mécanisme permanent du péché fonctionne. Et ce n’est pas seulement la désobéissance à l’égard de Dieu mais la déformation de son visage. Dieu nous dit : « Tu ferais bien de partager » alors que l’homme, sous la pression du serpent, comprend : « il ne veut pas ton bien, il a peur que tu deviennes son égal ». 
Dans le texte de Paul, Adam et Jésus sont mis en vis-à-vis, c’est-à-dire en opposition. Le premier Adam recherche la séparation avec Dieu, le second une nouvelle relation avec Lui. Paul souligne la supériorité du second sur le premier car Jésus transmet la grâce non par une parenté biologique mais par la parenté par la foi.
L’évangile nous décrit trois tentations au désert. Il serait sans doute préférable de dire que Jésus a été affronté à la tentation tout au long de son ministère : celle du découragement devant les disciples qui ne comprennent rien et les foules qui ne croient pas, le reproche fait par Pierre suite à l’annonce de l’arrestation et du meurtre, « cela ne t’arrivera pas » (Mt 16,22), le « sauve-toi toi-même » entendu sur la croix, exemples de cette permanence de tentations durant toute sa vie. Leur enjeu est de vérifier si Jésus reste filial vis-à-vis de son Père.
Première lecture : 
Genèse 2, 7-9 ; 3, 1-7a
Sous la forme du conte, le récit biblique raconte l’histoire de l’humanité aux prises avec la parole de Dieu et à son interprétation. Pour quelle raison Dieu demande-t-il à Adam et à sa femme de ne pas manger de l’arbre de la connaissance du bien et du mal ? Dieu estime qu’Adam et sa femme seront capables de trouver les réponses nécessaires dans l’écoute de sa Parole.
Pourtant, à cette question, le serpent répond : « Dieu veut se protéger de vous. Il a peur que vous soyez comme lui et donc vous empêche l’accès à la divinité en vous interdisant d’avoir la connaissance du bien et du mal ».
D’où le serpent tire-t-il de toutes ces informations ? Qu’est-ce qui lui permet de dire cela ? Dieu aurait-il pu créer Adam et sa femme s’il avait eu peur de sa créature ? La convoitise, qui rend désirable ce qui est défendu, tétanise Adam et sa femme qui vont alors se saisir du fruit et désobéir à Dieu.
Pourtant, la parole de Dieu est une parole prévenante : elle prévient, elle accompagne ; le serpent quant à lui n’a pas de paupières et donc ne peut, ni ne sait, intérioriser, ainsi il n’accueille pas la parole de Dieu pour ce qu’elle est, il en fait une loi dure et implacable.
Israël offre ce conte des origines pour livrer à l’humanité tout entière le fruit de son expérience et de son propre combat afin d’écouter fidèlement la parole de Dieu.
Psaume 50
« Seigneur ouvre mes lèvres, et ma bouche annoncera ta louange ». Dans ce psaume, le pécheur – pénitent demande à Dieu d’être pardonné pour pouvoir être restauré dans sa vocation à louer Dieu. Par son expression, il sous-entend que le péché clôt les lèvres. Ne pas savoir écouter la parole de Dieu pour ce qu’elle est (cf. la première lecture) conduit à ne pas savoir parler comme il convient, c’est-à-dire faire de toute parole une attestation de la fidélité de Dieu.
Deuxième lecture : 
Romains 5, 12-19
Ce texte est fort difficile et il servit à Saint-Augustin notamment pour fonder la doctrine du péché original dans l’Église catholique. Paul procède ici à une relecture du Livre de la Genèse. Il y cherche une annonce de la venue de Jésus-Christ et de sa mission. Il le fait par mode de contraste : la désobéissance d’Adam est opposée à l’obéissance de Jésus. Plus encore, pour Paul, le récit de la désobéissance d’Adam est mû par une espérance : celle d’une obéissance absolue que Paul confesse être réalisée en la personne de Jésus. Cette lecture, typiquement chrétienne, produit un effet sur le texte du Livre de la Genèse, il est historicisé : Adam et son épouse sont comparés à Jésus, dont la croix est un événement historique ; par effet de symétrie, Adam et son épouse deviennent des personnages historiques. Il y a eu un moment dans l’histoire de l’humanité où la désobéissance à la parole de Dieu changea le cours des choses.
Évangile : 
Matthieu 4, 1-11
À travers le danger du désert et de ses épreuves, le récit des tentations de Jésus nous présente l’absolue obéissance qu’il déploya tout au long de son existence. Aussi, juste après le baptême durant lequel le Père le désigna comme son fils bien aimé, par trois fois, le diable dit à Jésus : « Puisque tu es le Fils de Dieu, profites-en… Profites-en pour toi-même et nourris-toi ; profites-en pour épater tout le monde en faisant quelque chose d’extraordinaire : sauter du haut du Temple ; profites-en pour prendre le pouvoir, ce sera plus simple ». En fait, toutes ces actions auraient été pour Jésus l’occasion d’asseoir son emprise sur les foules et d’exercer un pouvoir qui ne viendrait pas de son Père.
Jésus répond au diable en ayant faim, mais il sait que sa faim est une faim de la parole de Dieu ; si celle-ci est une promesse de protection et de bénédiction, il convient de la servir et non pas de s’en servir ; pour cela, elle doit d’abord arracher son auditeur à toute idolâtrie.
Le débat entre Jésus et le diable est un débat sur l’interprétation des Écritures et sur les qualités requises pour les interpréter correctement. C’est dans sa posture filiale à l’égard de Dieu que Jésus ne donne aucune prise aux interprétations fallacieuses qui depuis le récit des origines empêchent la bénédiction divine d’habiter le cœur de tous.
Pistes d’homélie
« Non pas ce que je veux mais ce que tu veux »
Quand une tragédie survient dans notre vie, on perd le nord, on est déboussolé. Nous cherchons un sens à ce qui nous arrive ou tout au moins une cause. Il en a été de même pour les Apôtres après la passion de Jésus dont ils sont sortis honteux d’avoir abandonné Jésus dès le début des évènements. La passion de Jésus était un scandale pour eux et la résurrection de Jésus leur est apparue peut-être surréaliste. Le récit de la passion a été exprimé lors des premières eucharisties. Il a été mis par écrit bien après. Le récit de Matthieu met en évidence le souci de Jésus d’accomplir les Écritures : Que tout se réalise comme il a été écrit. De la part de Jésus, c’est une question de fidélité à ces Écritures et une question d’obéissance à son Père. 
Le passage de la prière de Jésus à Gethsémani est poignant : Il nous apparait très humain car il a peur de la mort et demande à son Père : « Père, s’il est possible que cette coupe passe loin de moi ! ». Puis il se reprend : « Non pas ce que je veux mais ce que tu veux ». C’est son oui définitif qui le fait entrer dans une grande liberté au point de dire : « Ma vie, nul ne la prend, c’est moi qui la donne ! ».
L’hymne de la lettre aux Philippiens (2e lecture) peut être regardée comme le sens que les disciples de Jésus ont donné aux évènements de la passion-résurrection. Jésus se dépouille jusqu’à l’extrême et en cela, il est reconnu par ses semblables un homme comme les autres. Dans ce même abaissement, le Père a reconnu le Fils qui accomplit parfaitement sa volonté. Le Père reconnait la réponse de Jésus en l’élevant au-dessus de tout par la résurrection. 
Jean Joncheray,
prêtre du diocèse d’Angers (49)
Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…
RELATION FILIALE. « Si tu es fils de Dieu » (évangile). La relation filiale suppose l’obéissance : « Par l’obéissance d’un seul, la multitude est rendue juste » (2e lecture). Sommes-nous allergiques à l’obéissance ? Admirons-nous Jésus qui fait la volonté du Père ? Celui qui obéit à la volonté du Père fait-il du bien à l’humanité ? 
LE JARDIN. « Le Seigneur planta un jardin » (1re lecture). Ce jardin où se fait le choix de vivre filialement, n’est-il pas désormais à l’intérieur de nous ? Est-ce facile (ou difficile) de descendre dans ce jardin intérieur ? Comparons « Il y avait l’arbre de vie au milieu du jardin », et « nous ferons en lui notre demeure » (Jean 14,23) : chacun peut dire comment il voit que le Christ demeure dans son jardin intérieur ? 
NOS TENTATIONS. Sommes-nous tentés de croire que Dieu ne veut pas notre bonheur ? Sommes-nous tentés de dire « je vis seulement de nourritures terrestres, car ce qui sort de la bouche de Dieu est sans intérêt » ? Sommes-nous tentés de dire « Dieu est à mon service ; il doit réaliser mes désirs » ? Sommes-nous tentés de dire pratiquement « Dieu est accessoire ; ce qui est essentiel, c’est ma carrière… mes loisirs… ? » 
LE SALUT.  « Par l’obéissance d’un seul, la multitude est rendue juste » (2e lecture). Pourquoi l’unique juste - le crucifié - a-t-il changé notre regard sur Dieu ? et sur nous ? 
LA PAROLE. « Il est écrit » (évangile). Jésus repousse le Tentateur par la Parole. Pour mener le combat de la liberté, de la fidélité, de la prière, de la justice… de quelle manière recourons-nous à la Parole ?


DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre
Pour les cinq dimanches de Carême, nous vous suggérons le visuel d'un tombeau ouvert d'où sort de la lumière. Au-dessous, s'afficherait, tout au long des dimanches, le chemin que nous vous proposons vers Pâques : 1er dimanche, un désert ; 2e, trois tentes ; 3e, une cruche ; 4e, des yeux ouverts ; 5e, un soleil levant.
Ce dimanche nous montre combien parfois les textes sont trop nombreux. De plus, les trois lus à la suite apportent comme une chronologie dérangeante : l’homme pèche, Dieu devient sauveur, et tout ne se comprend qu’en Jésus Christ. 
On aura sans doute intérêt à favoriser dans la seconde lecture la version courte pour une meilleure attention et compréhension de l’ensemble.
On pourrait privilégier le chant « À la source des eaux vives » pour couvrir tout le temps du Carême. Ce dimanche, ce pourrait être comme chant d’entrée et chant après l’évangile. 
La première lecture est à l’origine de la pensée sur le péché originel, il vaudrait mieux dire du choix proposé par Dieu : obéir ou désobéir. Le deuxième choix, c’est la décision de ne pas écouter la parole de Dieu. Avec Jésus c’est le contraire, et l’obéissance à cette parole ouvre à la vie.
Pour se former en équipe
Je suis tenté et alors !
« Ne nous laisse pas entrer en tentation »
Le texte des tentations dans l’évangile est comme un ramassé de ce qui peut arriver à l’homme et il est évident que toute notre vie nous serons à même d’y goûter. Comme pour Jésus, ce n’est pas seulement là, au désert, que cela peut nous arriver. Comme Lui, c’est durant toute notre vie que la faim, le choix avec des possibilités de dérives, l’idolâtrie capable de détourner du droit chemin, peuvent faire de l’ombre à notre chance de rester avec Dieu. 
Seul le recours à ce que peut nous révéler la Parole de Dieu, et donc à un recentrage sur une fidélité permanente au chemin qui nous mène à la vie, c’est-à-dire qui nous appelle à choisir entre notre bien-être individuel et celui qui nous ouvre aux autres, peut nous permettre de résister. Mais cela suppose que cette vie passe par une certaine mort, au cœur des choix à faire. 
Chacun sait que la tentation prend racine le plus souvent dans ce qui conditionne notre réalité la plus fondamentale et qui nous est source de paix et de bonheur. Autrement il n’y aurait pas de tentation. Car c’est à ce moment-là que nous ressentons le plus la plénitude de notre être, celle-là même que la tentation cherche à pervertir et transforme notre désir intérieur. La tentation qui s’appuie sur le manque à remplir pousse à une plénitude qui n’est pas humaine. Or, c’est le manque qui permet de déployer les liens d’amour entre les humains, et entre Dieu et les hommes. C’est pour cela que le désert est le lieu privilégié de la tentation puisqu’il est l’espace où nous pouvons choisir !
Louis Michel Renier
Fleurir
« Pendant le Carême, les fleurs à l’autel sont interdites, à l’exception du quatrième dimanche (Laetere), des solennités et des fêtes. » Présentation Générale du Missel Romain n°305.
L’équipe « Fleurir en liturgie » des Fiches Dominicales vous propose de travailler en équipe les pages 18 et 19 du Livret de l’Année A du Coffret « Fleurir en liturgie - Fleurir les temps liturgiques privilégiés et les grandes fêtes ».


POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
LORSQU’IL N’Y A PAS D’EUCHARISTIE
Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la Parole de Dieu.
D’autre part, les Fiches Dominicales suggèrent que, lors des célébrations où l’on communie au Christ dans sa Parole, on ne distribue pas la communion au pain eucharistique. Cependant, si cette dernière est prévue par les orientations diocésaines, les Fiches suggèrent qu’elle soit donnée avec du pain eucharistique consacré le jour même et apporté de la messe paroissiale.

Notre société prétend savoir, décider soi-même sans écouter, et obéit seulement à ses désirs personnels. Il s’agit de se réjouir du fait que, tandis que nous ne nous référons guère à la parole du Père, le Christ a réglé sa vie sur la parole du Père. « Il s’est fait obéissant ». Nous nous rassemblons pour célébrer le Christ qui, en obéissant, a rétabli toute l’humanité dans l’alliance du Père ;
Dans une célébration, nous parlons au Père et à son Fils, et non pas du Père et de son Fils ; c’est pourquoi, beaucoup des textes ci-dessous sont rédigés comme des prières. Ces textes ne feront prier que s’ils sont énoncés comme des prières.
Temps de l’accueil
· SALUTATION
La personne désignée dit par exemple : C’est dimanche ! Comme tous les dimanches, nous contemplerons le mystère de Pâques ; et pendant tout le Carême qui commence, nous aurons les yeux fixés vers le Christ ressuscité qui règne désormais sur la mort et sur tous les ennemis de l’humanité. Nous avons devant les yeux la croix sur laquelle le Christ a montré le plus grand amour. Marquons-nous de la croix : Au nom du Père + …
· CHANT D’ENTRÉE – voir les propositions p. 7
Ayant exposé la raison pour laquelle on fait cette célébration de la Parole et rappelé qu’on est en communion avec l’assemblée eucharistique de la paroisse, la personne désignée invite à chanter le chant d’ouverture.
· PRIÈRE D’OUVERTURE 
Puis elle dit l’oraison du missel (voir p. 8 de cette fiche) ou cette oraison nouvelle :
Dieu notre Père, en choisissant de faire de ton Fils un homme comme nous, soumis à l’épreuve, tu refuses d’imposer ton Règne et ta puissance. Fais que ton Esprit parle en nous plus fort que les tentations ; et nous ferons sans cesse le choix de ton royaume. Par Jésus le Christ en qui s’accomplit ta volonté pour les siècles des siècles. Amen.
Temps de la Parole
La personne qui conduit la prière peut faire une introduction aux lectures telle que : Dès qu’il y a eu des hommes libres, ils ont eu l’idée que Dieu ne veut pas forcément leur bien… qu’ils savent mieux que lui ce qui est bon pour eux… Nous entendrons le Christ : il fait le constat que les hommes ne sont pas filiaux ; et il se révèle comme l’homme vraiment filial.

· PROCLAMATION DU LIVRE DE LA GENÈSE (Gn 2, 7-9 ; 3, 1-7a)
· TEMPS DE MÉDITATION
Après la proclamation du livre de la Genèse, nous vous suggérons soit un temps de méditation en silence, soit un bref commentaire ; dans les deux cas, on puise des idées dans les questions « pour aujourd’hui » 1 ou 2 ou 3. 
Au terme de ce temps, on fait la prière dialoguée suivante : 
« Dieu modela l’homme avec la poussière… Il [lui] insuffla le souffle de vie. »
(tous) Oui, nous sommes poussière ! Mais, Père, tu nous donnes ton souffle, ton Esprit Saint. 
Dieu veut que l’homme vive ; le serpent dit que Dieu trompe l’homme.
(tous) Seigneur, nous voulons vivre ; détourne nos oreilles des suggestions du Menteur.
« Il était désirable, cet arbre, puisqu’il donnait l’intelligence ».
(tous) L’arbre qui donne l’intelligence, c’est ta croix, Seigneur ! Elle exprime tout ton amour.
· PSAUME 50 
Ce temps de méditation se termine par le psaume 50, que l’on peut conclure par cette oraison :
Dieu de miséricorde, en regardant la croix où ton fils a pris la condition des pécheurs, nous comprenons que tu aimes pardonner et que tu veux sauver. Purifie-nous tout entier de nos fautes ; renouvelle-nous dans la joie de l’Esprit Saint. Nous pourrons alors proclamer ta justice auprès de nos frères.
Pour la mise en œuvre chantée, voir p. 8 de cette fiche.
· PROCLAMATION DE LA LETTRE DE SAINT PAUL APÔTRE AUX ROMAINS (Rm 5, 12-19)
· TEMPS DE MÉDITATION
Un temps de méditation en silence ou un bref commentaire s’inspireront des questions « pour aujourd’hui » n° 1 et 4. Une prière dialoguée conclut ce temps :
« Par un seul homme le péché est entré dans le monde. »
(tous) Seigneur, garde-nous de faire entrer la méchanceté dans les esprits.
« L’accomplissement de la justice par un seul conduit tous les hommes à la justification. »
(tous) Seigneur, tu as placé ton Juste dans notre humanité : que ton nom soit sanctifié !
« Par l’obéissance d’un seul, la multitude est rendue juste. »
(tous) Seigneur, tu revêts toute l’humanité du manteau de la justice ; que ta volonté soit faite !
· ACCLAMATION À L’ÉVANGILE
voir p. 9 de cette fiche
· ÉVANGILE de Jésus-Christ selon saint Matthieu 4, 1-11
· TEMPS DE MÉDITATION
Pour ce temps de méditation en silence ou un commentaire, les questions « pour aujourd’hui » 1, 3, 5 peuvent être un support.
· CREDO
· PRIÈRE UNIVERSELLE
voir celle de la paroisse ou p. 10 de cette fiche.
· QUÊTE
Temps de la louange et de l’action de grâce
· PRIÈRE DE LOUANGE
La personne désignée conduit la prière.
Refrain : Notre Père et notre Dieu, nous te prions. 
Père, ton Fils Jésus a entendu Satan qui disait : « Prosterne-toi devant moi » ; 
mais c’est au pied de l’homme souffrant qu’il s’agenouille. 
Aujourd’hui, tu suscites des personnes qui se mettent humblement au service de leurs frères. 
Pour cela nous te bénissons. 	R/
Père, ton Fils Jésus s’est toujours référé à toi. 
Il a répondu à Satan : « l’homme vit de la Parole de Dieu ». 
Aujourd’hui, tu suscites des personnes qui, à cause de leur application à obéir à la Parole, 
génèrent de la paix et de l’entraide. Pour cela, nous te bénissons. 	R/
Père, ton Fils Jésus est la Parole qui fait taire Satan et qui chasse les démons. 
Aujourd’hui, tu donnes à ton Église de proclamer ton nom 
là où Satan suscite la violence, l’infidélité et le mépris. Pour cela, nous te bénissons. 	R/
· NOTRE PÈRE 
En union avec l’immense foule des frères que l’obéissance du Christ a rendu justes, nous osons dire : Notre Père… 
Temps de l’envoi
· PRIÈRE DE BÉNÉDICTION
Après avoir fait les annonces, la personne désignée invite les fidèles à envisager leur semaine. Elle dit en substance :
Cette semaine, nous commençons notre marche vers Pâques, vers la résurrection. 
Pour que la Parole de Dieu soit notre guide, demandons à Dieu la force de son Esprit. 
(tous) Que vienne sur nous ta bénédiction ! 
Cette semaine, nous aurons encore la tentation de penser que Dieu ne veut pas notre bien. 
Pour que nous nous souvenions que Dieu nous a toujours bénis, demandons-lui la force de son Esprit. 
(tous) Que vienne sur nous ta bénédiction ! 
Cette semaine, nous aurons peut-être la tentation de demander à Dieu de faire réussir nos projets. 
Pour que nous pensions qu’il est mieux de souhaiter que se réalisent les projets de Dieu, 
demandons à Dieu la grâce de son Esprit. 
(tous) Que vienne sur nous ta bénédiction ! 
Et que Dieu tout puissant nous bénisse, le Père, le Fils et le Saint Esprit. Amen.
Allez dans la paix du Christ – Nous rendons grâce à Dieu. 
· CHANT 
Voir les propositions p. 12 de cette fiche.


POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
Chaque dimanche, nous fêtons la résurrection du Christ. Comme l’ensemble de l’année liturgique, le Carême n’a de sens que dans son rapport à la résurrection. C’est pourquoi, cette année, nous vous proposons de vivre le Carême à la lumière de la résurrection du Christ (voir la proposition de l’Encart de Carême 2023).
Si la proposition de l’encart de Carême 2023 a été retenue, le tombeau ouvert et son rayon de lumière sont disposés dans le chœur. Selon le format retenu pour le visuel du désert, celui-ci peut être apporté dans la procession d’entrée et trouvera sa place dans le rayon lumineux du tombeau.
Pour unifier ce temps, nous vous suggérons de garder le même ordinaire de messe pendant toute la durée du Carême. 
La couleur liturgique est le violet.
OUVERTURE
Durant cette eucharistie, et pour toute la semaine, nous pourrons demander au Seigneur la grâce de lire et de méditer la Parole, nourriture spirituelle : « L’homme ne vit pas seulement de pain, mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu » (Mt 4, 4).
Procession, accueil et chant d’entrée
Pour accompagner la procession d’entrée, nous vous proposons l’un des chants suivant :
GX 53-78	À la source des eaux vives (année A – 1er dim.)	Signes Musiques n° 102
ou encore :
G 14-57-1	Vivons en enfants de lumière	Chantons en Église n° 192 / Signes Musiques n° 72 et 25 / CNA 430
GP 14-58-1	Pour l’appel à rejoindre ton Peuple 	Chantons en Église n° 186 / Signes Musiques n° 33 / CNA 676
GA 58-20	Quarante jours d’une avancée
G 52-81	Au désert avec Toi, Jésus-Christ 	Signes Musiques n° 114 et 102 / Chantons en Église n° 186
· MOT D’ACCUEIL
Le célébrant (ou la personne ayant mis en place le visuel) pourra expliquer en quelques mots le sens du visuel (voir Encart de Carême 2023). Puis, le célébrant pourra, par exemple, revenir sur l’importance de lire et de méditer la Parole (voir ci-dessus).
Vous pouvez également voir le mot d’accueil de la célébration de la Parole page 5 de cette fiche. 
Préparation pénitentielle
Le prêtre invite les fidèles à un temps de silence. Puis, il poursuit : Reconnaissons que nous sommes pécheurs et proclamons la miséricorde de Dieu. 
Pour les cinq dimanches de Carême, nous vous proposons au choix :
A 220	Messe de l’alliance - Dans ton amour pitié pour moi	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
AL 23-31	Messe des Espélugues - Préparation pénitentielle	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
· Le prêtre dit la conclusion : Que Dieu tout-puissant…
N.B. – Pendant le Carême, le Gloire à Dieu est omis.
Prière d’ouverture
Celle de la messe du jour (Missel, p. 88)
Dieu tout-puissant, 
toi qui nous invites chaque année
à vivre le Carême en vérité, 
donne-nous de progresser
dans l’intelligence du mystère du Christ 
et d’en rechercher la réalisation
par une vie qui lui corresponde.
Lui qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.

Ou celle du mardi de la 1re semaine de Carême (Missel, p. 93)
Regarde ta famille, Seigneur ;
et fais que notre esprit,
affiné par la discipline imposée à notre corps,
resplendisse à tes yeux du désir de te trouver.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur,
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit,
Dieu, pour les siècles des siècles.
LITURGIE DE LA PAROLE
Voir « Des mises en œuvres » p. 4 de cette fiche ainsi que la célébration de la Parole (p. 5 de cette fiche)
Proclamer la 1ère lecture – Gn 2, 7-9 ; 3, 1-7a
Monition (facultative) : Cette première lecture nous met devant la question essentielle de notre existence : Voulons-nous choisir le Seigneur et, de ce fait, ne pas tout avoir ?
Le lecteur prendra soin de marquer une pause entre les deux parties du texte :
· le récit de la création : « Le Seigneur modela l’homme… »
· le récit de la tentation : « Or le serpent était … »
Chanter le PSAUME 50
Pour une mise en œuvre chantée, nous vous proposons la psalmodie écrite par Jean-Pascal Hervy, que vous retrouverez sur le site de Chantons en Église : ZL 50-75 – Jean Pascal Hervy - Psaumes pour les dimanches et les fêtes, année A (ADF).
Pitié, Seigneur, car nous avons péché !
A	Pitié pour moi, mon Dieu, dans ton amour,
B	selon ta grande miséricorde, efface mon péché.
C	Lave-moi tout entier de ma faute,
D	purifie-moi de mon offense.

A	Oui, je connais mon péché,
B	ma faute est toujours devant moi.
C	Contre toi, et toi seul, j’ai péché,
D	ce qui est mal à tes yeux, je l’ai fait.

A	Crée en moi un cœur pur, ô mon Dieu,
B	renouvelle et raffermis au fond de moi mon esprit.
C	Ne me chasse pas loin de ta face,
D	ne me reprends pas ton esprit saint.

A	Rends-moi la joie d’être sauvé ;
B	que l’esprit généreux me soutienne.
C	Seigneur, ouvre mes lèvres,
D	et ma bouche annoncera ta louange.
Proclamer la 2e lecture – Rm 5, 12-19
Monition (facultative) : Avec le premier Adam, nous sommes mis en face de la mort, avec le second en face de la vie.
L’équipe liturgique aura à déterminer si elle retient la lecture en son entier ou la lecture brève (voir « Des mises en œuvre » p. 4).
Pour une bonne proclamation de ce passage difficile de saint Paul, il est particulièrement important que le lecteur ait pris le temps de le lire et de le méditer en amont. À cet égard, les commentaires bibliques de « Autour des textes » p. 2 de cette fiche peuvent lui être transmis à l’avance. Il pourra ensuite s’aider du « découpage » du lectionnaire pour marquer des pauses après chaque paragraphe. 
Acclamation à l’Évangile
Durant tout le temps du Carême, l’acclamation à l’Évangile remplace l’alléluia.
Nous vous suggérons la mélodie du CNA p. 32 (psaume 18B) :
Ta parole, Seigneur, est vérité et ta loi, délivrance.
L’homme ne vit pas seulement de pain,
mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu.
Proclamer l’Évangile : Mt 4, 1-11

Chant d’Évangile
Après l’homélie, la méditation peut être nourrie par un chant, par exemple :
GX 53-78	À la source des eaux vives (année A – 1er dim.)	Signes Musiques n° 102
GP 184-2	En quels pays de solitude	Signes Musiques n° 120 et 138 / CNA 416
GP 101 / GLH 101	Sois fort, sois fidèle	Signes Musiques n° 90 / Chantons en Église n° 186
Profession de foi
Par le Credo, répondons à l’appel de Dieu.
Prière universelle 
Dans la prière universelle, nous présentons nos demandes pour les besoins de l’Église et pour le salut du monde entier. Par cette prière, notre communion s’élargit au-delà de la communauté rassemblée pour prier en un lieu précis. N’oublions pas de prendre en compte les actualités récentes lors de sa rédaction. Ne prenez pas telles quelles ces intentions rédigées il y a plusieurs mois :
· Introduction : 
À l’approche des solennités pascales, prions le Seigneur de façon plus pressante,
afin que l’univers entier bénéficie davantage des richesses du mystère du salut.
· Refrain : Toi qui nous aimes, écoute-nous Seigneur.
· Pistes pour les intentions :
Pour les catéchumènes qui seront baptisés à Pâques
et pour les membres des équipes qui les accompagnent, Seigneur nous te prions. 	R/ 
Pour les jeunes parfois tentés par des conduites à risques
et pour tous les éducateurs, Seigneur nous te prions. 		R/
Pour les sœurs et les frères qui sont prisonniers d’addictions diverses 
et pour les personnes qui les entourent, Seigneur nous te prions. 	R/
Pour ceux qui aident d’autres personnes à entendre la voix de la liberté 
par la fréquentation de la Parole de Dieu, Seigneur nous te prions. 	R/
Pour tous les chrétiens qui s’orientent vers Pâques, 
et pour ceux qui traduiront leur désir de résurrection par le partage et la bienveillance mutuelle, 
Seigneur nous te prions. 	R/
· Conclusion
Dieu qui sais toutes choses, tu vois tous les besoins de notre vie humaine.
Accueille les prières de ceux qui croient en toi, exauce les désirs de ceux qui te supplient.
Par le Christ, notre Seigneur. Amen.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE
Préparation de l’autel et Présentation des dons
· PROCESSION DES OFFRANDES 
La procession des oblats (du pain et du vin) rappelle la liturgie des premiers siècles, quand les fidèles amenaient à l’évêque, outre le pain et le vin, la nourriture pour les pauvres. 
Il est possible de prendre un chant pour accompagner la procession, par exemple :
DY 52-80 – Devant toi, créateur de la terre – CD « Chantons en Église : Laudato Si »
· QUÊTE
En Occident, l’habitude a été prise de porter près de l’autel l’offrande de la quête. Elle rappelle la tradition antique et symbolise le don de notre vie entière apportée sur l’autel.
· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES
Celle de la messe du jour (Missel, p. 88)
Alors que nous célébrons les débuts de ce temps très saint,
nous te prions, Seigneur : 
fais que nos cœurs correspondent vraiment 
aux offrandes que nous allons présenter.
Par le Christ, notre Seigneur.
Celle du mardi de la 1re semaine de Carême (Missel, p. 93)
Dieu, créateur tout-puissant,
accepte nos présents, reçus de ta grande générosité ;
tu nous les as donnés comme secours pour notre vie sur la terre :
dans ta bonté, transforme-les en vue de la vie éternelle.
Par le Christ, notre Seigneur.
Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE – La préface est propre à ce jour : « … En jeûnant quarante jours au désert, il consacrait le temps du Carême ; lorsqu’il déjouait les pièges du Tentateur des origines, il nous apprenait à écarter le ferment du mal ; ainsi pourrons-nous célébrer dignement le mystère pascal et enfin passer à la Pâque éternelle… » (Missel, p. 89). 
Pendant tout le temps du Carême, nous vous suggérons de garder le même ordinaire, par exemple :
· SAINT, LE SEIGNEUR 
AL 45	Messe « Peuples, battez des mains » - Saint le Seigneur	 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
AL 179	Petite messe - Saint le Seigneur	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
· ANAMNÈSE
AL 179 – Petite messe – Gloire à toi qui étais mort – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
Fraction du pain & Communion
· NOTRE PÈRE
Il peut être introduit par quelques mots, par exemple ce passage de l’évangile que nous répétons tout au long de cette messe, pour mieux le méditer : « L’homme ne vit pas seulement de pain, mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu » (Mt 4, 4).
Unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance la prière que nous avons reçue du Sauveur : Notre Père…
· GESTE DE PAIX
Pour tout le temps du Carême, nous pouvons garder la même formule, par exemple :
À la lumière de la résurrection, tournons-nous les uns vers les autres 
et échangeons la paix qui vient du Christ…
· CHANT DE LA FRACTION
Nous vous suggérons de garder le même chant pendant tout le Carême, par exemple :
AL 23-31 – Messe des Espélugues - Agneau de Dieu – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
· INVITATOIRE À LA COMMUNION
« L’homme ne vit pas seulement de pain, 
mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu » (Mt 4, 4) 
Voici l’Agneau de Dieu,
voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !
· COMMUNION
Pendant la démarche de communion, nous pouvons chanter :
D 54-18	N’oublie pas la mémoire de ton peuple 	Signes Musiques n° 73
EDIT 10-47 / D 19-75	Pain donné pour notre vie 	Chantons en Église n°192 / CNA 339
G 35-88	Corps livré, sang versé		Signes Musiques n° 121
Après la communion, pour prolonger la méditation, nous vous suggérons :
R 48-12	Dieu plus grand que notre cœur 		Signes Musiques n° 105
HX 26-37	Lumière de mes pas	Chantons en Église n° 192
· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.
Celle de la messe du jour (Missel, p. 91)
Restaurés par le pain du ciel,
qui nourrit la foi,
stimule l’espérance
et fortifie la charité,
nous t’en prions, Seigneur : 
apprends-nous à toujours avoir faim
de celui qui est le pain vivant et vrai, 
et à vivre de toute parole qui sort de ta bouche.
Par le Christ, notre Seigneur.

Celle du mardi de la 1re semaine de Carême (Missel, p. 94)
Seigneur, nous te prions :
tandis que nous modérons nos désirs terrestres,
qu’il nous soit donné, par ces mystères,
d’apprendre à aimer les biens du ciel.
Par le Christ, notre Seigneur.
LITURGIE DE L’ENVOI
Annonces
De nombreuses propositions sont, en général, faites durant le Carême, en paroisse, en doyenné, en diocèse, les annonces sont là pour les faire connaître. Des propositions pour la lecture et la méditation de la Parole pourrait être proposée pour la semaine.
Bénédiction et envoi
Au début de cette eucharistie, nous avons demandé au Seigneur la grâce de lire et méditer la Parole. Le célébrant pourrait proposer un petit temps de silence pour rendre grâce à Dieu et inviter les membres de l’assemblée à ne pas oublier que nous pouvons méditer ne serait-ce qu’une phrase, de manière quotidienne… 
La bénédiction finale est précédée d’une prière sur le peuple, Missel (p. 91) :
Que descende sur ton peuple, Seigneur,
l’abondance de ta bénédiction, 
afin que dans l’épreuve grandisse l’espérance,
que dans la tentation s’affermisse le courage, 
et que soit accordée la rédemption éternelle.
Par le Christ, notre Seigneur.

Allez en paix glorifier le Seigneur par votre vie.
Nous rendons grâce à Dieu.
Un chant peut accompagner la procession de sortie, par exemple : 
G 321 	Sur les routes de l’Alliance 	Signes Musiques n° 126 et 1
GP 14-58-1	Pour l’appel à rejoindre ton Peuple	Chantons en Église n° 186 / Signes Musiques n° 33
G 244	Peuple de l’Alliance	CNA 425 / Signes Musiques n° 114
M 20-74-2	Tant qu’il fait jour	Chantons en Église n° 162
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